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Le statut de la zone spécialement protégée de l'Antarctique n° 114 île Coronation du Nord, îles Orcades du Sud
Le statut de la zone spécialement protégée de l'Antarctique n° 114 île Coronation du Nord, îles Orcades du Sud
Document de travail (WP) soumis par le Royaume-Uni
Résumé
Le Royaume-Uni, qui a révisé le plan de gestion de la zone spécialement protégée de l'Antarctique (ZSPA) n° 114 île Coronation du Nord, îles Orcades du Sud, a constaté que les valeurs à l'origine de la protection du site sont largement basées sur des hypothèses qui ne peuvent pas être corroborées en raison de la quantité limitée des données de terrain disponibles. Par ailleurs, les énormes difficultés d'accès à la zone rendent la collecte de données extrêmement compliquée. Les données obtenues récemment par télédétection par satellite ont démontré que l'habitat biologique terrestre n'est, dans l'ensemble, pas exceptionnel. Par conséquent, le Royaume-Uni sollicite le CPE pour savoir si la protection supplémentaire de la zone accordée au titre de son statut de ZSPA est toujours pertinente. 
Introduction
L'île Coronation du Nord, îles Orcades du Sud (60o 33’ Sud, 45o 35’ Ouest) a d'abord été désignée zone spécialement protégée n° 18 par le biais de la Recommandation XIII-10 (1985). Proposé par le Royaume-Uni, le site a été désigné au motif que « il englobe des zones de terres côtières libres de glace... ... occupées par d'importantes colonies d'oiseaux marins et des falaises principalement recouvertes de lichen et... ...il constitue un excellent exemple d'environnement resté intact à proximité de la limite septentrionale de la partie maritime de l'Antarctique... » et que la zone est un parfait exemple « d'intégration des systèmes écologiques côtiers sublittoraux et de ceux caractérisés par la présence permanente de glaces, représentatifs de l’environnement antarctique maritime ». 
Lors du CPE IV, le Royaume-Uni a présenté un document de travail (RCTA XXIV WP2) qui évaluait le statut de la ZSPA n° 114 île Coronation du Nord, îles Orcades du Sud et qui soulevait un certain nombre de questions concernant les raisons qui ont porté à la désignation du site. Le document de travail soulignait la méconnaissance de la zone engendrée par les importantes difficultés d'accès qui ont empêché toute visite du site avant sa désignation comme zone protégée.    
À l'issue des débats sur le sujet, le CPE a demandé au Royaume-Uni de poursuivre l'évaluation du site et de préparer une ébauche de plan de gestion à examiner lors du CPE V (para.  53 à 56 du Rapport final du CPE IV).  Lors du CPE V, le Royaume-Uni a présenté un document de travail (RCTA XXV WP3) qui incluait un projet révisé du plan de gestion de la ZSPA n° 114 île Coronation du Nord (para. 78 du Rapport final du CPE V).  
Un groupe de contact intersessionnel ouvert, dirigé par le Royaume-Uni, a été mis sur pied pour examiner le projet de plan de gestion et l'Australie et le SCAR ont formulé des commentaires (RCTA XXVI WP10). À l'époque, le SCAR estimait que le site devrait être rayé de la liste des zones protégées car les valeurs qui avaient été mises en avant ne pouvaient pas être confirmées. Néanmoins, conformément aux souhaits du CPE, le Royaume-Uni a continué de réviser le projet de plan de gestion, adopté par le biais de la Mesure 2 (2003). Il convient de souligner que le plan de gestion qui a été adopté établit, sous le titre « Durée de la désignation », que la ZSPA devrait être « désignée pour une durée de cinq ans en vue de donner l’occasion d’y faire des visites du site. Si l’accès au site demeure impossible à réaliser durant cette période, il faudrait envisager d’abolir son statut de site comme zone spécialement protégée de l’Antarctique ».
Révision de la ZSPA n° 114 île Coronation du Nord
Depuis la dernière révision du plan de gestion, il n'a toujours pas été possible d'inspecter la ZSPA, en dépit de nombreuses tentatives. L'accès à la ZSPA reste exceptionnellement difficile pour les raisons suivantes : terrain accidenté, peu de zones d'atterrissage ou d'amarrage pratiques pour les avions ou les navires et mauvaises conditions climatiques tout au long de l'année (notamment, couverture nuageuse basse). Pour autant que l'on sache, la ZSPA n'a pas été visitée depuis 1976/77 (il y a plus de 37 ans). Par conséquent, l'absence de données de terrain récentes ne facilite pas la révision du plan de gestion. De plus, les données de terrain qui permettraient d'étayer les valeurs à l'origine de la désignation du site n'ont pas été collectées.  
Afin d'en savoir plus sur la ZSPA, des données ont été obtenues par télédétection par satellite (Image 1).   Une analyse détaillée des images obtenues a démontré :
· que la zone est, en grande partie, perpétuellement recouverte de neige et de glace ;
· la faible présence de couverture végétale ; 
· la faible présence d'habitats marins d'eau douce à l'intérieur des terres ; 
· la présence d'une nouvelle colonie de manchots (probablement des Pygoscelis antarctica) sur un promontoire non répertorié de la zone, qui regroupe environ 20 000 oiseaux ; ce nombre n'est cependant pas exceptionnel et ne représente environ que 5 % de la population de cette espèce dans les îles Orcades du Sud. 
Image 1.  Vue d'ensemble de la ZSPA n° 114 île Coronation du Nord, îles Orcades du Sud, depuis le capteur par satellite WorldView-2 
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Options et prochaines étapes
Lorsque l'on s'interroge sur le statut à venir de la zone protégée de l'île Coronation du Nord, il peut être utile de se poser deux questions :
Que protégeons-nous ?
Les récentes images satellites donnent à penser que la zone contient peu de terre libre de glace et que les habitats lacustres y sont très peu nombreux, voire inexistants. La couverture végétale limitée de la zone ne présente pas un caractère exceptionnel pour la région et la protection de la végétation avoisinante est déjà assurée dans la ZSPA n° 109 île Moe, îles Orcades du Sud et la ZSPA n° 110 île Lynch, îles Orcades du Sud.   De plus, la colonie de manchots récemment découverte ne présente pas un caractère exceptionnel pour la région et la protection des manchots présents à proximité est déjà assurée dans la ZSPA n° 109 île Moe, îles Orcades du Sud et la ZSPA n° 111 île Lynch, îles Orcades du Sud. On ignore tout de l'environnement marin de la zone. La zone ne peut pas servir de référence scientifique pour des études comparatives en raison du manque de données de base utiles. Par conséquent, on peut difficilement continuer de se baser, avec certitude, sur les valeurs actuelles du plan de gestion pour justifier la poursuite de la protection du site.   
Contre quoi protégeons-nous le site ?
Pour autant que l'on sache, la zone n'a été visitée que deux fois (hiver 1956 et été 1976/77) et, dans les deux cas, à des fins de recherches géologiques. Étant donné les énormes difficultés d'accès au site, il est fort probable que les visites resteront rares et que les valeurs de la zone ne requerront plus une protection spéciale.   
En résumé, la ZSPA n° 114 île Coronation du Nord n'a pas été visitée depuis plus de 37 ans, on ne possède que peu de données pour étayer les valeurs du site à l'origine de sa désignation et l'accès au site est fortement limité. Cette combinaison de facteurs rend la préparation de plans de gestion efficaces extrêmement difficile et remet en question la désignation du site. 
Recommandation
Étant donné :
· les dispositions du plan de gestion actuel de la ZSPA n° 114 île Coronation du Nord (RCTA XXVI, Mesure 2, 2003), qui dispose que la ZSPA devrait être « désignée pour une durée de cinq ans en vue de donner l'occasion d’y faire des visites du site. Si l’accès au site demeure impossible à réaliser durant cette période, il faudrait envisager d’abolir son statut de site comme zone spécialement protégée de l’Antarctique » ;
· l'inaccessibilité de la zone ;
· l'absence d'habitat biologique terrestre exceptionnel dans la zone ; et 
· l'absence de données de terrain qui justifient l'utilisation de la zone comme site de référence, 
le Royaume-Uni sollicite le CPE pour savoir si la protection supplémentaire de la zone accordée au titre de son statut de ZSPA est toujours pertinente.
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